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^des Nordlandes, qite Vous vous offrez vous

même, pour aller inflruire dans la Religion

Chrétienne, les Peuples aveugles du Gron-
land, & que vous jjroppfez auffi d'y envoyer

d'autres Perfonnes, pour le même dcffein, je

ne vois pas comment la chofe pourroir réuf-

(ir, puis que ces Barbares ont une certaine

Langue particulière ; de forte qu'ils ne com-

prennent pas ce quêtions leur difons, ni nous

ne comprenons pas ce qu'ils nous difent ; &
cependant il efl: néceffaire que ceux qui veu-

lent inftruire de telles Gens, dans les affaires

du falut, puiffent parler de façon qu'on les

entende & qu'on les comprenne. Jefus-

Chrift n'envoya fes Apôtres dans tout le

monde, pour baptifer & inftruire les Peu-

ples, qu'après qu'il eût répandu fur eux, le

jour de la Pentecôte, dans Jerufalem, fon

Saint Efpric, en forme de Langues de feu
;

de forte qu'ils pouvoient parler & prêcher en

toutes fortes de Langues. Du refte je fou-

haite que votre pteux deffein & votre bonne

intention, foient du goût du Roi ; & qpe Sa

Maj. veuille fournir les moyens & les fonds

néceffaircs pour l'exécution de la chofc.

Je (uis , &c.

à Bergen^, ce lo v

Août 1710, ;, N. E. Randulff*
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